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Non seulement deux substances sont mélangées mais aussi un remède, une 
composition d'âmes et l'un des êtres les plus généreux que les êtres humains ont, car il 
montre son être sans crainte et de la honte.
Mais dans les dernières décennies le sexe est devenu dans les aliments du 
développement capitaliste, un outil de contrôle et d'endoctrinement fonctionnelle la 
tyrannie de nombreuses entreprises des laboratoires, des appareils électriques et des 
vêtements. Une entreprise qui fournit des revenus à long terme et peut survivre aux 
ajustements les plus féroces et les récessions économiques. 
D'une chose naturelle s'est faite une spécialité du mal.
Le problème n'est pas que le sexe est le piège avec laquelle l'homme transforme 
l'amour dans la fable, mais nous sommes tellement menteurs que nous avons 
réparti entre des personnes proches et aux quatre vents que « nous aimons sa 
personnalité, sa fraîcheur et son parfum ”, alors qu'en fait nous sommes 
intéressés à la livraison du leur sexe (notoriété)…
Pourquoi? Pour les organismes besoin de soulever les esprits, car il améliore la santé 
et augmente l'espérance de vie. Au lieu de cela, nous développons des excuses et des 
masques de tous les groupes et le facteur, pour enrichir l'interdiction, la limite et la 
perversité. Sachant que rien n'est plus divin que la mise d`un but sur l'angle.
En revanche, le sexe est devenu un bordel et les petites meuf tomber enceinte très 
soudainement. Ils veulent profiter un peu et se termine dans le belle enfer de la 
maternité, ou expulsés du cercle social pour "l'honneur familial", ou d'avoir à prendre 
soin d'une autre vie lorsque dans sa propre vie ce qui est moins abondante est la 
clarté.  Dans les bidonvilles Il y a une culture de la maternité précoce chez les filles, 
ainsi que d'une coutume chez les hommes à devenir fous et laissez-mères 
abandonnées. Tout le monde veut terminer à l'intérieur parce que nous préférons tous 
la viande avec de la viande. Disons la vérité, le préservatif remonte et coupe le 
mambo.
Et tout cela à cause du sida, ci-dessus qu'il ne sait pas si c'est une vraie maladie ou une 
entreprise pour gérer un peu de vie et de la mort des populations, ou les deux.
Nous vivons dans une société « sexópata » qui se glisse à tout moment. De la traite 
des personnes à la capitalisation des culs, une télévision qui baigne dans le machisme 
et les poissons qui se masturbent sur des images d'enfants. Enfants de sperme 
alcoolique, orgasmes ivres sans mémoire, affiches qui incitent au viol, millons des  corps 
fatigués pas le temps ou le désir de se réchauffer. Nous nous cachons nos corps parce 
que nous nous considérons comme civilisée, mais aujourd'hui les filles vous vous 
engagez dans le sexe oral par une dose de crack, les enfants qui fond cassent le cul 
par des entrepreneurs pervers et des usines de fœtus dans les banlieues.
Parmi une telle indignité, la résistance est dans la beauté de baiser. Il est urgent de 
diffuser une éthique associant le sexe à la santé et pas avec sous la domination, une 
culture de la baise qui nous libère du stress et de nous remplir de joie. Pour ne pas 
gagner la race en  tête de cul.


